
Les partis politiques se prononcent unanimement
en faveur du mentorat

Bruxelles, 11 avril 2024 - L’association DUO for a JOB a invité hier dix représentants des partis
politiques à s’exprimer sur l’avenir du mentorat en Région de Bruxelles-Capitale. A dix semaines des
élections, leur soutien unanimement affiché sera crucial pour déployer largement cet outil durant la
prochaine législature, dont l’impact sur l’emploi et la cohésion sociale n’est plus à prouver.

“Quel avenir du mentorat pour l'emploi en
Région de Bruxelles-Capitale?", c’est sur cette
question qu'ont été invités les dix principaux
partis politiques1 belges à se positionner lors
d’une table ronde organisée par l’association
DUO for a JOB.

Le mentorat, un outil performant

“DUO for a JOB c’est une des plus belles
réussites de la Région bruxelloise parmi les
différents programmes que développe ACTIRIS” a souligné Bernard Clerfayt. En effet, les résultats
présentés par DUO for a JOB en introduction du débat démontrent l’impact de cet outil: sur 2.700 jeunes
accompagnés entre 2015 et 2021 dans le cadre la mesure Mentorat d’Actiris, on observe un taux de
sortie positive de 77%, avec 63% d'entre eux ayant trouvé un emploi. Ces résultats sont constants, que
ce soit pour les chômeurs de longue durée, les femmes, ou ceux avec un niveau éducatif faible ou non
reconnu.

Etant donné l’impact et la rentabilité du mentorat, on devrait offrir ce soutien individualisé à chaque
chercheur d’emploi qui en a besoin, pour travailler véritablement à rétablir l’égalité des chances en
Belgique” a déclaré en ouverture Elisabeth Verniers, responsable du plaidoyer de l’association. “Mais
pour ça, la Belgique doit se doter d’un cadre législatif et financier pour déployer et ancrer de manière
structurelle le mentorat vers l’emploi dans les différentes régions.”

Le mentorat, un couteau suisse

Les intervenants ont mis en lumière le véritable couteau suisse que représente DUO for a JOB pour
répondre aux principaux enjeux politiques bruxellois et souligné tour à tour son impact sur l'emploi des
jeunes, l'inclusion des primo-arrivants, les inégalités de genre, la cohésion sociale et la gestion des fin de
carrière.

“Le projet DUO for a JOB valorise les travailleurs plus âgés. Cette valorisation permet de combattre
l’isolement social des personnes âgées, ça crée du lien interculturel et intergénérationnel. ” a mis en avant
Karine Lalieux, qui a d’ailleurs partagé à la suite de l'événement que "le @PSofficiel soutient sans réserve
DUO for a JOB”.

1 Légende de la Photo Bernard Clerfayt (DéFi), Olivier Willocx (MR), Stijn Bex (Groen), Ans Persoons (Vooruit),
Francis Dagrin (PTB), Barbara Trachte (Ecolo), Imane Belguenani (Open VLD), Christophe De Beukelaer (Les
Engagés), Benjamin Dalle (CD&V), Karine Lalieux (PS)



Après avoir entendu les témoignages de Pierre-Arnold, Fatimata, Jeanne, Kadija, Jan et Peter, mentors et
mentees de l’association, Barbara Trachte a également rappelé qu’ “on ne peut pas évaluer une politique
publique ou une action comme celle de DUO for a JOB uniquement avec des chiffres de remise à l’emploi.
Évidemment il y a des chiffres de rentabilité mais il y a aussi tous les impacts humains difficiles à mesurer
mais tout aussi importants.”

L’unanimité

Tous ces éléments ont manifestement convaincu les participants qui ont tous reconnu en fin de débat
l'impact positif du mentorat et qui ont unanimement exprimé leur souhait de garantir son financement
pendant la prochaine législature. “Dans notre programme, on a un objectif chiffré concernant le mentorat
de 5.000 duos d’ici 2030 et 10.000 duos d’ici 2035” a précisé Christophe De Beukelaer.

Dans le contexte budgétaire actuel de la Région bruxelloise, les intervenants ont souligné la nécessité
d’opérer des choix en finançant des initiatives qui ont démontré leur impact positif pour la société: “La
pérennisation du financement du mentorat est un élément essentiel même si ça implique des choix, mais
DUO for a JOB ça marche donc il faut le choisir” a déclaré Olivier Willocx.

Tous ont également reconnu que financer le mentorat représentait un investissement plutôt qu’un coût
pour la société. Benjamin Dalle l’a clairement exprimé, “chaque euro investi dans des projets d'emploi
solides, comme le mentorat, est plus que rentable”.

Fort de ces résultats et du soutien affiché aujourd’hui par ses invités, l’association continuera son
plaidoyer dans les prochains mois, avec les autres acteurs de mentorat, pour inscrire le déploiement du
mentorat dans les déclarations de politiques générales des différentes régions.

Deux autres tables rondes sur le même sujet sont prévues les 16/04/2024 et le 08/05/2024 prochains à
Charleroi et Anvers.
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